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Problèmes somatiques liés à l’usage de cocaïne

L’injection de cocaïne est la voie de consommation la plus dangereuse, suivie de la
fumée. Les deux permettent un afflux rapide du produit vers les organes.

Problèmes cardiaques
Des spasmes artériels peuvent provoquer un infarctus, des accidents vasculaires
cérébraux et des occlusions artérielles périphériques. La cocaïne favorise aussi
l’agrégation thrombocytaire et l’artériosclérose. Des troubles du rythme et un arrêt
cardiaque peuvent survenir lors d’afflux rapides de cocaïne.

Problèmes cutanés
La cocaïne provoque un prurit. Les points d’injections sont souvent grattés avec une
inflammation des tissus et suppuration (« cafards de cocaïne » et « vers ») en raison
d’un délire d’épizoonose. Par la suite, un impetigo ou une septicémie (endocardite)
sont possibles.

ORL
Perforation de la cloison nasale en cas de sniff chronique.

Infections
Infections VIH et hépatites en cas de pratiques à risque ou de rapports sexuels non
protégés. La transmission des virus des hépatites peut survenir lors du partage de
pailles.

Troubles neurologiques
La survenue de crises d’épilepsie suite à l’usage de cocaïne seulement est
controversée.
En cas de consommation d’une dose excessive de cocaïne : arrêts respiratoires
paradoxaux, coma, mort.
Des troubles cognitifs sont possibles lors de consommation prolongée.

Grossesse
Trouble du développement chez l’embryon et le fœtus, infarctus du placenta,
carences et accouchement prématuré

Symptômes de manque post-partum, morbidité et mortalité infantiles augmentées.


